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Né à BUDAPEST

LOUIS CZANIK
a créé 7 clubs de Tennis de Table en France

ON parle beaucoup, en France,
depuis quelques mois des
créateurs d'entreprises que

les pouvoirs publics ne manquent
pas d'aider et d'encourager.
Depuis longtemps, le tennis de
table possède ses créateurs de
clubs et l'Un des exemples les plus
frappants est celui de Louis CZA
NIK.

Né à Budapest, le 29 octobre 1918, il
pratiqua plusieurs sports et découvrit
le tennis de table de compétition à
l'âge de 10 ans. Avec son père, diri
geant d'un club de football, Il fabriqua
lui-même sa première raquette, décou
pée dans du contre-plaqué, raquette
qui fut recouverte, quelques années
plus tard, d'une simple feuille de papier
de verre.

Pratiquant la gymnastique, la natation,
le jeune Louis Czanik envisageait de
devenir professeur d'éducation physi
que mais le conflit mondial 39-45 l'en
empêcha.
Arrivé en France en 1948, et naturalisé
Français en 1969, Louis Czanik consa
cra ses loisirs à l'animation de sections

sportives de jeunes dans les disciplines

les plus diverses : gymnastique à Mon-
trouge (1959-1963), haltérophilie et
culturisme au stade municipal de Mon-
trouge (1960-1965), football au Bon
Conseil (Paris 7", de 1964 à 1967),
natation à Paris 15» (1972), muscula
tion au centre Daviel Paris (78-81 ).

Avec les « J 3 »

Dans la région parisienne, ce « mordu
du sport » fit carrière dans l'électroni
que. Ayant consacré son activité spor
tive aux jeunes, Louis Czanik, retraité
dans le Loiret depuis quatre ans, ne
pouvait trouver terrain plus favorable
qu'au « J 3 - Sports Amilly », où II créa
une section tennis de table au sein de
ce club omnisports. Il en est l'anima
teur technique et le président.
L'appellation « J 3 » était celle des car
tes d'alimentation réservées aux jeunes
sous l'occupation.

C'est en 1965 qu'il créa sa première
section tennis de table dans son entre
prise, la C.S.E.E. Il provoqua ensuite la
naissance, en 1970, d'une section pon
giste des écoles du 13» (A.S.C.W.P.),
en 1971, d'une équipe de tennis de
table au Centre Daviel, |l fit de même à
la A.S.T., une entreprise où II fut muté
en 1972, puis, de 1974 à 1976, à la
J.A.M. (Paris, 14»).
Entraîneur fédéral 1»' degré en 1970, 2"
degré en 1974, arbitre régional (1970)
et juge-arbitre régional (1980), ce
bénévole fit partie, de 1972 à 1982, de
l'équipe d'Alex Agopoff pour l'organi
sation des Internationaux de France et
cumula des fonctions dirigeantes :
commission sportive corporative et de
la ligue de l'Ile de France, comité direc
teur de l'UFOLEP-ParIs, vice-président

de l'O.M.S. du 13» arrondissement,
etc.

Il a bien sûr pratiqué : champion Inter
usines à DInan en 1975, qualifié 4 fols
au national vétéran FFTT, 2 fols au
national vétéran FSCF (Ploermel,
Evreux), 1 fols au national vétéran
UFOLEP (Marmande 1981). Ses méri
tes ont été reconnus et des distinctions
lui furent attribuées : plaquette du
mérite des Internationaux de France
(1972), médaille d'argent du Conseil de
Paris (1973), médaille de bronze UFO
LEP (1982), médailles du ministère de
la Jeunesse et des Sports : bronze
(1978) et argent (1982).

Souhaitons encore une longue carrière
à cet « éternel J 3 » qui a compris,
depuis longtemps, que la prospérité
d'un sport, d'une fédération, dépen
dait surtout de son renouvellement par
la base et les jeunes.
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